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Pas à pas, progressivement et sûrement, l’équipe 
rectorale déploie des efforts  en vue de redorer le blason 
de notre Université. Pour ce faire, nous souhaitons une 
synergie, et une convergence d’actions de la part de 
toutes les forces vives de l’UAC. Et aucun acteur ne sera 
de trop. 

Ainsi, les femmes, principal maillon de notre  système 
de formation et de production, méritent un hommage 
particulier, surtout en ce mois qui leur est dédié. Elles ne 
sont pas majoritaires dans notre personnel administratif 
et enseignant, mais elles se battent au quotidien, 
chacune à son poste, pour contribuer à relever les défis 
du développement de l’UAC. La Constitution prône, 
en son article 26, l’égalité entre l’homme et la femme. 
Cependant, les femmes sont encore désavantagées en 
matière de participation à la prise de décisions et d’accès 
aux moyens de production. 

Ma conviction personnelle et profonde est qu’il est 
impérieux et fort possible de corriger cette tendance, de 
reconnaitre la spécificité du rôle de la femme, ouvrière 
et reine de la ruche humaine pour atteindre le cercle 
vertueux de la prospérité. C’est à juste valeur que bon 
nombre d’entre elles ont été promues dans les différents 
services techniques, pédagogiques et de production de 
l’UAC.

Notre Université  se veut un pôle d’excellence  et un 
instrument au service du développement de notre pays. 
Elle doit mettre son expertise, variée et diversifiée, à la 
disposition de la collectivité. Elle s’ouvre à toute forme 
de coopération et de partenariat avec les entreprises, 
publiques ou privées, nationales ou étrangères, les 
collectivités décentralisées, les institutions internationales 
et les ONG. Dans cette optique, il nous faut travailler 
davantage, pour mériter le respect de nos partenaires. 

De même, nous devons œuvrer à l’amélioration 
des conditions d’enseignement dans nos entités, 
gage d’une formation de cadres compétents pouvant 
accélérer le développement de notre Nation. Ceci passe 
nécessairement par la prise de conscience du caractère 
particulier de l’année académique en cours. La rumeur 
court sur l’éventualité d’une session unique. En réalité, 
la question d’une ou de deux sessions d’examen ne doit 
plus se poser, avec la mise en application du LMD qui 
permet de passer en année supérieure avec la possibilité 
de valider ultérieurement quelques matières manquantes. 
La pédagogie évolue, et les Technologies de l’Information 
et de la Communication (TIC) peuvent nous aider à 
relever nombre de défis liés à la communication, à la 
gestion administrative, à l’insuffisance des infrastructures 
(des installations et équipements), mais surtout à 
l’amélioration des méthodes d’enseignement et 
d’apprentissage. A ce titre, nous explorons des outils 
comme le Programme Sankoré  Capitale. 

L’équipe rectorale salue les efforts qui sont consentis 
par tous les ouvriers de notre ruche mais, plus 
spécifiquement, le rôle des Amazones de l’UAC. Et, 
comme Léon TOLSTOÏ, j’affirme : « Femmes, c’est vous 
qui tenez entre vos mains le salut du monde ».

Notre université, 
notre ruche

08 mars 2012

Appel à concept notes de projets de recherche 
interdisciplinaire et facultaire 2ème phase (2012-2014)

Conseil ectoral in	     ituSR

«Rien ne peut remplacer ce que l’on voit, ce 
que l’on touche et ce que l’on entend direc-
tement… ». Cette affirmation du Recteur 
SINSIN résume sa vision de la gouvernance 

universitaire. On peut dire que la méthode SINSIN 
est celle du terrain. 
Le tout premier Campus qui a eu le privilège d’ac-
cueillir le Conseil rectoral itinérant est celui de 
l’Ecole Nationale des Sciences  et Techniques agri-
coles  (ENSTA) de Kétou. C’était le mardi 13 mars 

Le professeur Brice A. Sinsin prône une nouvelle forme de gestion des affaires de l’UAC. Désormais, 
il n’est plus question de tenir tous les Conseils rectoraux à la salle des actes du Rectorat. C’est 
du moins le sens que le Recteur donne à la tournée entreprise sur les autres campus de l’UAC. Le 
campus de Kétou et celui de Lokossa ont abrité, respectivement, les Conseils rectoraux des 13 et 
20 mars derniers. Le but de cette tournée est de sortir des murs du rectorat pour aller au contact 
des réalités sur les autres campus afin de pouvoir prendre des décisions sur la base des constats et 
non plus seulement des rapports.

dernier. Pour la petite histoire, depuis sa création, 
le 8 décembre 2009, c’est la première fois que ce 
centre universitaire à vocation agronomique reçoit 
une forte délégation rectorale : le recteur, les deux 
vice-recteurs, les professeurs Maxime da Cruz et 
Souaïbou Farougou, le Secrétaire Général, le doc-
teur Léon Bio Bigou ; l’Agent Comptable, le chef 
de la Cellule de Communication ainsi que le Chef 
du Service des  Relations avec les Universités  et les 

Serge ATTENOUKON  ?
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Le Recteur avec le collectif des femmes de l’Uac

t Audiences au Cabinet du Recteur
t Visite de plusieurs Ambassadeurs
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Les audiences au cabinet du Recteur
Le recteur a reçu en audience plusieurs hôtes de marque, au cours des deux dernières semaines. Il 
s’agit, le 14 mars, de Son Excellence Madame Françoise Collet, ambassadeur et chef de la délégation de 
l’Union Européenne près le Bénin. Elle a été suivie, le lundi 19 mars, de l’ambassadeur du Japon près 
le Bénin, SEM Masahiro Bamba. Le mardi 20 mars, notre compatriote Rufin Zomahoun, ambassadeur 
extraordinaire et plénipotentiaire du Bénin près le Japon, était également au cabinet du Recteur. Le 
mercredi 21 mars, fut le tour le l’ambassadeur Jörg NEUMANN, de la République Fédérale d’Allemagne 
près le Bénin. Enfin, le premier Ministre, Pascal Iréné KOUPAKI, a aussi été l’hôte du Recteur le temps 
d’une communication aux enseignants et aux étudiants de la FASEG. 

Le Recteur dans les amphithéâtres  
La diplomate européenne était en visite sur le 
campus pour une double raison : 1) rendre une visite 
de courtoisie et échanger avec l’équipe rectorale 
sur les actions de l’UE au Bénin, 2) délivrer une 
communication à l’attention des apprenants en 
Diplomatie et Relations Internationales (DRI) de 
l’Ecole Nationale d’Administration et de Magistrature 
(ENAM). Ainsi, après près d’une heure de tête-
à-tête, le Recteur Sinsin a tenu à accompagner 
personnellement Madame Collet sur les lieux de la 
conférence, en l’occurrence l’amphithéâtre Prof. 
Julien Codjovi. Contre toute attente, le Recteur est 
resté du début à la fin à ce rendez-vous du donner et 
du recevoir portant sur le thème « Coopération UE-
BENIN : Perspectives ». 
Il se dégage de cette communication que le Bénin 

jouit d’une très bonne réputation au sein des 
institutions de l’UE. Ce qui justifie qu’en dépit de la 
crise financière qui frappe l’économie européenne, 
l’assistance financière de l’UE au Bénin, à travers le 
Fonds Européen de Développement (FED), a connu 
une augmentation substantielle. In fine, on retient de 
cette conférence que la crise financière européenne 
n’a pas un impact négatif sur les relations avec 
le Bénin. Selon le Recteur,  «…que les acteurs 
mêmes de la coopération viennent partager avec la 
communauté universitaire des expériences pratiques, 
voire des études de cas, constitue une initiative 
précieuse à favoriser et à encourager ». C’est à 
l’invitation conjointe de l’Association Béninoise de 
Droit Constitutionnelle du Professeur Joël AIVO et 
de l’ENAM que Madame COLLET a donné cette 
communication. 

Echos-cabinet

Serge ATTENOUKON  ?

Organismes nationaux du Bénin.  
Que cela soit l’ENSTA de Kétou ou à l’IUT et à l’EN-
SET de Lokossa, le séjour de la délégation a duré plus 
de six heures et a connu quatre phases : la phase pro-
tocolaire, le Conseil proprement dit, la visite de sites 
et la rencontre avec les étudiants. 
Ainsi, à son arrivée à Kétou, la délégation a été ac-
cueillie par le directeur de l’ENSTA, le docteur Joseph 
Dossou, assisté pour la circonstance du directeur de 
l’ENSTA-Sakété, le docteur Florien Daga Dadjo, avec 
à leurs côtés des enseignants et quelques responsa-
bles de l’administration. A Lokossa, étaient à l’accueil 
le docteur Moussa Djibril Aliou  directeur de l’IUT, et 
les  docteurs Léandre Vissoh (DA/IUT) et Micheline 
Gbeha, directrice de l’ENSET. 
Après les mots de bienvenue, il a été procédé, à Kétou 
comme à Lokossa, à une rapide visite des locaux ser-
vant de bureaux aux responsables d’établissements 
et aux agents administratifs. Ensuite, la délégation a 
été conviée, à Kétou, à la salle de réunion et, à Lo-
kossa, dans le Bureau de D/UIT pour, chaque fois,  le 
Conseil proprement dit. Il a consisté en la présenta-
tion de chaque établissement par son directeur ou sa 
directrice; une présentation portant sur le fonctionne-
ment, les réalisations, les difficultés ou les défis et les 
perspectives. 

Du Conseil de l’ENSTA-Kétou
Pour le compte des réalisations, on note que l’ENSTA 
est sur le point de livrer sur le marché de l’emploi 
cette année sa première promotion de licence profes-
sionnelle (LMD). Le taux de réussite pour le passage 
en troisième année est de 74%. Pour son fonction-
nement, divers sites  (notamment la maison des jeu-
nes)  sont mis à la disposition de l’établissement par 
la mairie de Kétou. Il existe aussi un partenariat avec 
le Centre Songhaï  de Porto-Novo pour des stages 
d’immersion. Quant aux difficultés, elles se résument 
en l’insuffisance de locaux, de matériels de travail, en 
l’absence de laboratoires et d’une bibliothèque di-
gne de ce nom. En ce qui concerne les perspectives, 
l’ENSTA se prépare pour des offres de formation Mas-
ter. Par ailleurs,  une maquette a été élaborée en vue 
de la construction progressive de l’Ecole.  Le Recteur 
a loué les efforts des responsables pour mettre vaille 
que vaille sur les rails l’ENSTA. Il a surtout conseillé 
au staff dirigeant de ne pas reproduire les filières de 
la FSA, mais plutôt d’aller vers la professionnalisation 
avec plus d’accent sur l’encadrement  des apprenants 
dans les champs, sur le terrain de la production, de 
manière à prendre en compte toute la chaîne par pro-
duit. Il a également indiqué que le rectorat accompa-
gnera l’ENSTA dans son élan de développement.  

Du Conseil de l’UIT et de l’ENSET-Lokossa
L’IUT de LOKOSSA a été créé le 4 février 2001 et 
assure la formation des étudiants dans quatre filières 
: génie électrique et informatique, génie mécanique 
et énergétique, génie civil, génie industriel et mainte-
nance. L’institut a un effectif de 620 étudiants. Depuis 
5 ans,  275 diplômés ont été mis sur le marché de 
l’emploi. Il compte 18 enseignants permanents et uti-
lise des enseignants vacataires de l’EPAC et d’ailleurs.  
Comme principales difficultés, il y a le manque de la-
boratoires, l’inexistence d’une connexion à l’Internet  
et le poids des charges de vacation (plus de 42%) sur 
le budget. 
En ce qui concerne l’ENSET, elle a été créée en 2002. 
Elle forme des élèves professeurs en comptabilité et 
gestion, économie et gestion, secrétariat bureautique, 
électricité, mécanique automobile, génie civil, pro-
duction animale et production végétale. Elle accueille 
sa deuxième promotion qui compte 162 étudiants ; 
la première n’en a compté que 72. Les problèmes de 
l’ENSET, sont très nombreux, à savoir : le manque  
d’enseignants,  de salles de cours, de bibliothèques 
et de laboratoires, l’absence d’un domaine d’expéri-
mentation, le défaut d’Internet, l’absence d’une salle 
informatique pour les étudiants, l’inexistence d’un 
matériel roulant. De plus, tous les enseignants de l’EN-
SET viennent en mission de l’EPAC, de l’ENEAM, de 

l’ENAM, de la FAST et de la FSA.
Au registre des perspectives, l’ENSET 
a en projet la construction de ses pro-
pres bâtiments.  Mais elle est confron-
tée à de réelles difficultés financières. 
Partout, les délégués du personnel 
ont eu droit à la parole. Ils ont ainsi 
exprimé leur satisfaction par rapport 
à l’élection de la nouvelle équipe rec-
torale avant de présenter leurs cahiers 
de doléances. La plupart des doléan-
ces portent sur l’amélioration des 
conditions de travail et la question de 
la prime de rentrée des convention-
nés. Quant aux représentants des en-
seignants, ils ont plaidé surtout pour 
la construction de bureaux et l’aug-
mentation du tarif de vacation resté à  
3.500f CFA et qui ne tient pas compte des longues 
distances qu’ils parcourent pour se rendre à Lokossa. 
A toutes ces préoccupations, le Recteur et les Vice-
Recteurs ainsi que le SG et l’Agent Comptable ont 
apporté des réponses satisfaisantes. 
D’abord, l’UAC n’est pas une direction technique 
mais un établissement public doté de l’autonomie fi-
nancière qui a des subventions de l’Etat, des ressour-
ces propres et des ressources issues de la coopération. 
La gestion des subventions et ressources propres se 
fait de façon décentralisée au niveau des entités. Les 
droits de formation et d’inscription sont versés dans 
un compte unique ECOBANK et la rétrocession est 
faite à chaque entité en fonction de son budget. Les 
frais de mission sont régis par des textes. Les frais de 
vacation font partie des charges du Rectorat. L’Etat 
donne une subvention avec une clé de répartition 
pour chaque entité.
Ensuite, il a été demandé aux responsables de l’ENS-
TA, de l’IUT et de l’ENSET de faire le point de leurs 
besoins en personnel en décrivant les postes et les 
profils afin que soient examinées les possibilités de 
recrutement sur fonds propres et les besoins à adres-
ser au ministère de la fonction publique. En ce qui 
concerne les problèmes de salles, de bureaux et de 
pénurie d’enseignants, ils méritent qu’on y réfléchisse 
afin qu’un dossier soit soumis au gouvernement. Pour 
ce qui est de l’accès à internet, les démarches sont 
déjà en cours avec Bénin Télécoms SA. 
Enfin, il a été décidé  que le Rectorat mettra à dispo-
sition un mini-bus de missions par direction de centre 
universitaire ; qu’il sera organisé des formations péda-
gogiques à l’attention des enseignants. A ce propos, il 

Conseil Rectoral...Suite

a été suggéré à la Directrice de ENSET de recruter des 
professionnels sortis de l’Epac et de la FSA qui seront 
former en pédagogie en lieu et place des bacheliers;  
et que le port de badge sera rendu obligatoire sur tous 
les campus de l’UAC. Par ailleurs, le Recteur a vive-
ment conseillé aux directeurs de renforcer davantage 
la formation pratique et professionnelle et  la création 
d’incubateurs de technologie appropriés et, pour ce 
faire, mener une prospection dans la région en vue de 
recenser les laboratoires existants pour un partenariat. 
A Kétou ou à Lokossa, après le Conseil, la délégation 
a effectué une visite des différents sites avec la par-
ticularité, à  Kétou, d’une visite de courtoisie et de 
remerciements aux autorités municipales. 

Rencontre avec les étudiants
Le Recteur et les membres de la délégation ont éga-
lement rencontré les apprenants des campus visités. 
Le moins qu’on puisse dire est que  ces derniers leur 
ont réservé un très bon accueil : déclamation de poè-
mes et, comme on pouvait s’y attendre en de pareilles 
occasions, un chapelet de doléances. Les deux Vice-
Recteurs et  l’Agent Comptable, chacun en ce qui le 
concerne, ont expliqué les efforts en cours pour amé-
liorer les conditions d’inscription, d’enseignement, de 
formation et d’insertion professionnelle dans toute 
l’Université. Le Recteur, pour sa part, a sensibilisé les 
étudiants sur la nécessité, en tant que pionniers, de ne 
jamais baisser les bras face aux difficultés. Il les a sur-
tout assurés de son engagement à redorer le blason 
de l’UAC. L’équipe rectorale se rendra très prochaine-
ment à Abomey.

suite à la page 5
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Le collectif des femmes de l’Université d’Abomey-Calavi, tout comme les femmes du monde entier, a célébré la journée du 
8 mars, ceci dans l’amphithéâtre Idriss Deby Itno. Cette organisation a connu une forte implication de l’équipe rectorale 
dirigée par le professeur Brice A. Sinsin.   

L’équipe rectorale en communion avec les Amazones de l’UAC
Célébration de la journée du 8 mars à l’Uac
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Epiphane ADADJA?

« Si ce que femme veut, Dieu veut, il y a lieu 
de reconnaître que ce que les femmes uni-
versitaires veulent, l’équipe rectorale le veut 

». Ainsi peut-on conclure le soutien et l’attention 
qu’accordent au genre féminin le Recteur Brice 
Sinsin et les siens dans leurs plans d’action. Cet 
engagement a été sans ambages réitéré par ces 
derniers lors de la célébration de la 17e édition 
de la journée internationale de la femme, qui cor-
respond à sa troisième organisation à l’UAC. Elles 
étaient venues de tous les centres universitaires. 
Dans son allocution, madame Odile Guèdègbé, 
présidente du comité d’organisation et chef dé-
partement de géographie, a d’abord fait le point 
des dispositions prises par le collectif des femmes 
universitaires en vue de la réussite de l’événe-
ment. Puis elle a, par la suite, salué le l’implica-
tion répétée de chaque faculté et département et 
surtout celle de la nouvelle équipe rectorale. 
La présidente du comité d’organisation n’a pas 
manqué d’exhorter le recteur et les vice-recteurs 
à une meilleure prise en compte des femmes de 
l’UAC dans la gouvernance universitaire, une 

doléance à laquelle le Recteur a fait bon accueil, 
reconnaissant la nécessité de consacrer une jour-
née aux Amazones de l’UAC. Selon lui, la gou-
vernance ne saurait être effective sans l’apport 
des femmes. « Et pour cette raison, l’équipe recto-
rale est entièrement disposée à accompagner les 
initiatives des femmes », a-t-il affirmé. Aussi de-
mande-t-il aux femmes de se mettre résolument 
au travail, afin de s’imposer sans être entrainées 
par une démarche « sexiste » comme il est de cou-
tume dans les administrations. Les femmes de 
l’UAC comptent œuvrer pour la pérennisation de 

leur collectif. Cette 17e édition de la JIF (journée 
internationale de la femme) a pour thème «l’auto-
nomisation des femmes rurales, éradiquer la faim 
et la pauvreté ». 

Vous êtes parmi les meilleurs. Militons 
toujours pour la performance à tous 
les niveaux. J’ai commencé par les 

techniciens de surface. Si on vous confie de 
balayer cette salle, balayez-là pour que le jour 
où il y aura un prix, vous puissiez le gagner. 
Ce faisant vous faites avancer notre univer-
sité, vous valorisez votre place et vous faites 
vraiment partie de la communauté universi-
taire que nous sommes appelés à défendre. Il 
faut l’intégration de toutes les compétences. 
J’ai aussi noté que nous devons travailler à 
lutter contre la pauvreté, rentrer un peu dans 
le Millenium Challenge, rentrer un peu dans 
les objectifs du développement. Je crois aussi 
que sans le partage, nous ne pouvons pas 
gagner cette bataille à tous les niveaux, pré-
cisément au Bénin. C’est comment tendre la 
main aux autres qui doit nous préoccuper en 

Extrait de l’allocution du Recteur

« Le plus des uns pourra 
compenser le moins des autres…»

tant que responsable. Le plus des uns pourra 
compenser le moins des autres et nous pour-
rons ainsi dire que nous aidons ceux qui sont 
moins nantis. Il y a donc une très forte mo-
bilisation pour la femme. L’initiative rehausse 
énormément notre université. Les autorités à 
divers niveau vous respecteront toujours.
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Les femmes de l’UAC en liesse



4 dossier
PROMOTION DE LA GENT FEMININE SOUS LE PROFESSEUR BRICE SINSIN

Madame de Dravo Marie José, épse ZINZIN-
DOHOUE Directrice du Centre de Publica-

tions Universitaires
« ..Les femmes ont  non seulement les 

qualifications requises, mais… »
Je suis profes-
seur-ass is tant 
à la FADESP. 
Nommée au 
poste de direc-
trice du Centre 
de Publications 
Univers i taires 
par le Recteur 
SINSIN Brice. 
Ici au CPU je 
dirige un service 
très technique, 
c’est l’impri-

merie, c’est l’édition de manuels, la typogra-
phie, le façonnage littéraire etc. Le travail qui 
est le mien est administratif, c’est assurer un 
management qui impulse et booste la pro-
ductivité dans l’établissement. Je peux dire 
qu’aujourd’hui certaines femmes réussissent à 
percer « le plafond de verre », cette barrière in-
visible créée par des préjugés d’ordre compor-
temental et organisationnel qui empêchent des 
femmes compétentes et motivées d’accéder 
aux plus hautes responsabilités. L’instruction et 
la formation restent les deux facteurs clés de 
promotion des femmes aux postes de direc-
tion. Nous en appelons de tous nos vœux au 
premier responsable de l’équipe rectorale que 
nous ne restons pas des cas isolés et que cette 
progression dans la nomination des femmes 
à des postes de responsabilité se poursuive et 
s’accentue, car les femmes ont, non seulement 
les qualifications requises, mais encore la moti-
vation. Autant de qualités qui sont aujourd’hui 
essentielles à l’excellence du travail.

Dr Rosaline DADO WOROU HOUNDEKON 
Chef Service  des Relations avec les Universi-

tés et Organismes Nationaux du Bénin
 « …s’il  m’a  choisi  pour   ce   poste,   

c’est  parce  qu’il  sait… »
J’ai  été  nommée  
Chef Service  des 
Relations avec 
les Universités et 
Organismes Na-
tionaux du Bénin 
cumulativement  à  
ma   fonction  per-
manente  d’ensei-
gnante.  Ce  n’est   
donc  pas  un  ha-
sard  si  le  Recteur   
m’a  identifiée 
pour   occuper  
ce  poste.  Je   suis  parfaitement  consciente  
des  défis  à  relever  ayant   pris   connais-
sance   du   cahier  des  charges  relatif  à  la 
responsabilité  qui  m’a  été  confiée .  Comme   

vous  le  savez, j’exprime   ma  gratitude   
au   Recteur   pour  cette   nomination,  
parce  que  s’il  m’a  choisi  pour   ce   
poste,   c’est  parce  qu’il  sait  que  je  
peux  contribuer  de  manière   efficiente  
à  redorer   le   blason  de  l’ Université   
d’Abomey  Calavi .  C’est   un  chantier  
ouvert  par  le  Recteur   auquel  je  me  
sens   capable  de   prendre  part, et  dont  
je  mesure   le  niveau  de  l’engagement   
qu’il  faut,   si  nous   devons   parler  ici  
en  termes  de  résultats  à  atteindre. En  
tant  que Spécialiste du management des 
organisations et dans une large mesure 
spécialiste de la gestion des ressources 
humaines, les clés de la réussite ne sont 
pas inconnues de moi. Bien au contraire, 
je saurai les utiliser pour faire du service 
des relations avec les universités et   les 
organismes nationaux, un service qui 
contribue à accroître la visibilité de l’uni-
versité en matière de coopération avec 
les partenaires publics /privés dans le 
sens de l’insertion professionnelle. Les 
besoins en cadres exprimés par ces en-
treprises seront analysés au laboratoire 
de la production de meilleures offres de 
formations.
Je voudrais souhaiter  que    les  jeunes  
filles  et  les  femmes  en  général, se  fas-
sent  former   de  plus  en  plus  pour  
acquérir  de   la  compétence  afin  de  
participer    davantage  au  développe-
ment  de  l’Université  et  de  la  Nation.

Mme ADAMOU DOSSOUMON  Chef Service 
Scolarité et Examens à la FLASH

 « …je suis la première femme à occuper ce 
poste ici. J’ai comme projet… »

Je suis madame AMADOU DOSSOUMON Jeanne, 
nommée chef ser-
vice de la scolarité 
et des examens de 
la FLASH par le 
Recteur en Janvier 
dernier. Mes impres-
sions sont bonnes, 
car le rectorat a opté 
pour la promotion de 
la femme et je tiens 
à les remercier pour 
cette confiance en 
notre genre, le genre 

féminin. Mon projet est d’améliorer le service en 
transformant les procès verbaux sous forme numé-
rique, en numérisant les bases de données afin de 
gagner du temps. Bref, en instaurant l’archivage nu-
mérique. Je voudrais que les femmes démontrent 
leurs compétences en travaillant, autant et même 
plus que les hommes, tel qu’elles le font dans leur 
ménage. A cet effet, j’exhorte mes jeunes sœurs à 
cultiver la confiance en elles-mêmes. Je tiens à saluer 
mes patrons de la FLASH, notamment, le Doyen, le 
Vice-Doyen, les Chefs départements et tous mes col-
lègues ou collaborateurs immédiats. Enfin, merci à 
l’équipe rectorale à qui je souhaite du courage pour 
sa simplicité, son esprit d’impartialité et son engage-
ment au développement de notre université. Que la 
Sainte Vierge les accompagne.

L’Université d’Abomey-Calavi s’inscrit dans la dy-
namique de l’éducation numérique. En effet, le 
vendredi 16 mars 2012 à 10 heures, s’est tenue 
dans l’amphi Idriss  DEBY ITNO en présence du 
Recteur de l’UAC, une séance de démonstration 
de nouveaux outils de travail informatique. Il s’agit 
du logiciel Open-Sankoré qui est un logiciel d’en-
seignement interactif. Il permet de créer, d’éditer 
et de partager librement des ressources numéri-
ques éducatives. ‘‘L’un des points clé de cette ré-
volution, c’est la diffusion du Tableau Numérique 
Interactif (TNI) au service de l’Enseignant. 
Grâce à un projecteur interactif relié à l’ordinateur 
du professeur, un tableau ou,  mieux, un simple 
mur blanc, devient un écran géant d’ordinateur 
sur lequel l’enseignant  et ses apprenants peu-
vent, avec un stylet ou même avec le doigt, écrire, 
effacer, faire apparaître des textes, des illustra-
tions, des ressources multimédia (vidéo, 3D), des 
animations, des exercices interactifs. Les élèves 

L’EDUCATION NUMERIQUE,

L’Uac se prépare

apprennent avec plaisir ; le TNI qui enrichit les 
pratiques pédagogiques devient vite indispensa-
bles.’’ 
Ce logiciel a été présenté par monsieur Albert-
Claude Benhamou, délégué interministériel pour 
l’éducation numérique en Afrique, sur l’initiative 
du Recteur. Etaient présents à la séance de dé-
monstration  toute l’équipe rectorale et tous les 
chefs d’établissements, accompagnés de leurs 
adjoints. Le Recteur de l’Université de Parakou, 
le Professeur Biao, était aussi présent. Ainsi, les 
universités publiques du Bénin se préparent pour 
l’intégration pédagogique des TIC.  

Adjignon Dénis HODONOU ?

Le développement est un défi qui doit tenir compte de l’approche genre. La femme, tout comme l’homme, a son rôle à jouer dans le 
développement de l’UAC.  La  promotion  de la  femme doit  être  encouragée à tous  les niveaux de décision. L’équipe rectorale  en 
est  consciente. Ainsi, plusieurs femmes ont été promues par le Recteur SINSIN. Trois d’entre elles livrent ici leurs impressions et 
parlent de leur vision pour les postes à elles confiés. 

Réalisé par Judicaël C. TOGBE et Hyppolite AGOSSOU?

VOLONTARIAT – UAC
L’UAC a besoin de Nous. Je vous invite à participer, avec moi, à la campagne de salubrité 
et d’assainissement de notre campus initiée par le Centre Culturel Américain, en partena-
riat avec les Jeunes Volontaires du Bénin (JVB), pour les 17, 18 et 19 avril 2012.
Etudiants, enseignants et agents administratifs, vous y êtes tous attendus.

Le Recteur
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L’Université au service de la Mairie d’Abomey-Calavi

Dans le cadre de l’atelier de validation du 
Plan de Développement Communal de 2e 
génération de la Commune d’Abomey-
Calavi, la Mairie a sollicité l’expertise 
de l’UAC. La délégation de l’UAC était 
conduite par le Vice-Recteur chargé de la 
Coopération Interuniversitaire, des Relations 
Extérieures et de l’Insertion Professionnelle. 
Le Professeur FAROUGOU dans ses propos, 
tout en remerciant la mairie pour avoir 
associé l’UAC à cette activité, rappelle que 
l’université constitue une opportunité pour la 
commune d’Abomey-Calavi et que toutes les 
expertises pour un développement durable 
se trouvent à l’Université.  Au sein de cette 
délégation se trouvaient cinq professeurs 
dont le professeur Gauthier BIAOU, qui à 
sa prise de parole au nom de ses collègues, 
a fait cas des apports scientifiques de 

Le Maire Patrice HOUSSOU-GUEDE

Dans le même sens, le Premier ministre 
M. Pascal Iréné Koupaki a aussi animé 
une conférence sur le Campus de l’UAC, 
le jeudi 22 mars. Cette communication 

suscitée par le Club des économistes (CLEC) de la 
Faculté des Sciences Economiques et de Gestion a 
drainé vers la salle polyvalente Ibriss Déby Itno, un 
nombre impressionnant de participants composés 
d’enseignants de tous grades, d’apprenants et de 
cadres de l’administration universitaire. Comme il 
est de coutume en pareille circonstance, beaucoup 
d’allocutions ont meublé la phase protocolaire. 
Le recteur, dans son mot de bienvenue, a dit son 
agréable plaisir de noter que les entités,  à travers 
de pareilles initiatives, se conforment aux normes 
académiques. Il a saisi l’occasion pour expliquer le 
rôle d’une université à savoir : mettre les problèmes 
de la nation en questionnements pour formuler des 
hypothèses de travail menant à des réflexions sur des 
solutions.  Par ailleurs, le Professeur Sinsin a salué la 
ponctualité du Premier Ministre Koupaki et loué ses 
grandes qualités d’homme d’Etat telles que définies 
par Bismarck: l’homme d’Etat, ce n’est pas celui qui 
pense aux intérêts immédiats d’aujourd’hui, mais 
celui qui pense aux enfants et aux petits-enfants. 

Le Recteur au lancement du festival du film 
japonais

Le lundi 19 mars, c’est l’ambassadeur du Japon 
près le Bénin qui a été reçu par le Recteur avec 
tout son cabinet. Cette visite s’inscrit dans le cadre 
de la commémoration de la catastrophe écologico-
nucléaire qui a malheureusement touché ce pays 
ami, il y a tout juste un an. L’ambassadeur a expliqué 
brièvement les circonstances  de la catastrophe. Ainsi, 
selon lui, c’est surtout le tsunami qui est à la base des 
graves dégâts matériels, écologiques, et surtout, des 
nombreuses pertes en vies humaines. Il a assuré que 
des mesures hardies ont permis de contenir les effets 
radioactifs sur la population. Le Recteur, après avoir 
exprimé la solidarité de  toute la communauté de 
l’UAC et au-delà, du Bénin, avec le vaillant peuple 
nippon, s’est surtout félicité du choix du campus 
universitaire d’Abomey-Calavi pour abriter le premier 
festival du film japonais au Bénin. Au total, 7 films 
dont 4 dramatiques et 3 documentaires ont meublé 

les écrans, successivement,  de l’amphithéâtre  Idriss 
Déby Itno et de celui dit B750 du lundi 19 au vendredi 
23 mars les soirs après 17h30mn. Toute l’équipe 
rectorale a pris part, aux côtés de l’ambassadeur, 
aux projections inaugurales du lundi 19. Le principal 
enseignement des films, tournés pour la plupart au 
lendemain de la catastrophe, est la bravoure du 
peuple japonais. 

Pour le partenariat entre l’UAC et l’Université 
des Filles de Tokyo

Le mardi 20 mars, notre compatriote Rufin 
Zomahoun, fraichement promu ambassadeur 
extraordinaire et plénipotentiaire du Bénin près le 
Japon est venu, avec une délégation de l’Université 
des Filles de Tokyo, s’entretenir avec le Recteur 
sur la signature très prochainement d’un accord 
de partenariat entre l’UAC et ladite université. Le 
but est de favoriser l’accroissement du nombre des 
étudiantes béninoises inscrites dans l’Université 
des Filles de Tokyo. Déjà, on compte 6 béninoises 
ayant bénéficié des prestations de l’université. La 
fondation IFE basée à Cotonou doit servir de centre 
d’immersion linguistique aux étudiantes avant leur 
départ pour le Japon.  Le Recteur a salué cette 
initiative de l’ambassadeur Zomahoun et a promis 
de tout mettre en œuvre pour la mise en place du 
cadre formel de ce partenariat. 
Le mercredi 21 mars, ce fut le tour de l’ambassadeur 
Jörg NEUMANN, de la République Fédérale 
d’Allemagne près le Bénin. Il était accompagné 
pour la circonstance d’une forte délégation 
d’étudiants Allemands réunis au sein de l’association 
WEITBLICK. Ils étaient venus présenter au Recteur 

un projet de construction d’un module de salles 
de cours au profit des apprenants de la langue 
allemande. Le Doyen de la FLASH, le professeur 
Christophe Houssou, le Vice-Doyen, le professeur 
Flavien Gbéto, le chef du département d’Allemand, 
le docteur Vincent Atabavikpo ont remercié les 
étudiants et l’ambassadeur allemands pour cette 
heureuse initiative. Quant aux représentants des 
étudiants et aux responsables du BUE-FLASH, ils 
ont pris l’engagement d’amener les étudiants de la 
FLASH, en général, et les germanistes, en particulier, 
à mettre également la main à la poche afin d’apporter 
une contribution financière à la réalisation du projet. 
Pour sa part, le recteur a chaleureusement remercié 
la partie allemande pour ce projet, à tout le moins 
original, consistant en une initiative d’étudiants 
à étudiants, par des étudiants, pour les étudiants 
et au profit de la communauté universitaire. « 
L’engagement de notre part est total » a-t-il indiqué. 
L’audience a pris fin par la visite et l’attribution du 
site devant accueillir ce bâtiment. Elles ont été suivies 
d’un cocktail au jardin botanique de l’UAC. 

Visite du Président du Parlement des Jeunes 
du Bénin

Enfin, une délégation du Parlement des Jeunes du 
Bénin conduite par son président en exercice, M. 
Salem Ahossi, a été introduite au cabinet du Recteur, 
le 19 mars, par le président de la Fédération Nationale 
des Etudiants du Bénin, M. S. Ahouandjinou. Il 
s’agissait pour le président du PJB, de présenter son 
institution au premier responsable de l’UAC et de 
solliciter son soutien pour la réalisation de quelques 
projets sur le campus et notamment, l’installation d’un 
cyber de grand standing. Le Recteur a favorablement 
accueilli l’initiative. 

Plan de développement communal 2è génération

l’université et de quelques recommandations 
sur le document, ce qui a reçu la satisfaction 
du Maire Patrice Houssou Guédé, qui déjà 
dans son allocution d’ouverture et celle de 
la clôture, dit sa reconnaissance du service 
qualitatif  que rend l’Université d’Abomey-
Calavi à sa commune.

Ce partenariat ne se limite pas à la mairie de Calavi. La mairie de Cotonou, le 
ministère de l’agriculture et d’autres organismes sont sur la liste du rectorat. De même, 
la coopération avec l’Agence Nationale des Petites et Moyennes Entreprises est active. 
Il en est de même de l’Agence Nationale pour la Promotion de l’Emploi.  
Par ailleurs, des contacts ont été pris avec des entreprises pour une meilleure 
adéquation formation-emploi à l’UAC. Point n’est besoin de rappeler que l’un des 
buts de l’enseignement supérieur est de permettre le développement adéquat des 
ressources humaines du Bénin. Et, le développement suppose l’employabilité des 
apprenants qui sont formés dans nos écoles, facultés et instituts. C’est tout le sens du 
système LMD qui privilégie la professionnalisation des nouvelles offres de formation. 

Les audiences au ...suite de la page 2

UACInfo

L’UAC pour le partenariat avec les organismes nationaux
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Dans le souci de « normaliser » l’an-
née académique, des réaménage-
ments ont été faits par les autorités 
responsables de l’enseignement 

supérieur. Ces réaménagements prévoient 
la fin des activités académiques pour le 31 
juillet prochain. La mise en œuvre de cette 
décision nécessite engagement et  sacrifice 
de la part du monde universitaire. Dès son 
annonce, déjà, certaines entités et écoles de 
l’Université d’Abomey-Calavi, tant bien que 
mal, ont pris des dispositions pour ne pas 
être prises en défaut. A ce titre, la plupart 
des écoles et instituts ont démarré les cours 
à bonne date, pour ce qui concerne les ap-
prenants les plus anciens. Mais pour la pre-
mière année, l’EPAC et l’ENAM  ont ouvert 
leurs portes, respectivement, le 30 janvier 
et le 27 février. A l’ENEAM,  à Cotonou, 
la première année de BTS a démarré le 23 
janvier suivie, deux semaines après, par les 
étudiants en année de DTS, toutes filières 
confondues. 

Sur le campus d’Abomey-Calavi, le constat 
est plus encourageant que les années anté-
rieures. A la Faculté de Droit et des Sciences  
Politiques (Fadesp), l’une des dernières fa-
cultés à délibérer les résultats, les cours ont 
repris officiellement le 13 février et, à l’heure 
actuelle, les étudiants, de la première à la 
quatrième années, ont déjà plusieurs modu-
les de cours. Chez les économistes et  les 
gestionnaires, le constat est encore plus re-
luisant. La première et la deuxième années 
ont commencé les cours depuis le 23 janvier. 
Quelques semaines plus tôt, leurs ainés en 
année de licence étaient déjà face aux train-
train. D’ailleurs, le premier semestre prend 
fin en avril et se soldera par les premières 
compositions. Chez les ‘’fastiens’’ (comme 
on aime bien appeler les étudiants de la 
FAST), la première et la  deuxième années 
de CBG ont démarré les cours le 20 février. 
Ils sont devancés dans cette course par leurs 
camarades de la Physique-Chimie ; Math-
Physique et Sciences Naturelles, toutes an-

nées confondues. C’est la même chose à la 
Faculté des Sciences Agronomiques (FSA). 
Sur les campus de Porto-Novo, à savoir, 
INJEPS, ENS et UP-FLASH ainsi que sur 
le campus de Kétou (ENSTA-Kétou) sans 
oublier celui de Lokossa (IUT et ENSTA-
Lokossa), le constat est partout satisfaisant.  
Tout compte fait, l’année universitaire 2011-
2012 est bien amorcée, en dépit des diffi-
cultés infrastructurelles et de l’insuffisance 
de personnel enseignant. Gageons que les 
fruits tiendront la promesse des fleurs.                                  

« D’une bureaucratie, vecteur de sous-déve-
loppement, à une administration publique 
de développement au Bénin », ainsi est libel-
lée la communication du Premier ministre. 
Au bout de 42 diapositives, présentées en, 
environ 40 mn, le 1er ministre KOUPAKI, 
tel un enseignant, a magistralement retenu 
et captivé l’attention de l’auditoire presque 
du premier mot au dernier de sa communi-
cation structurée en trois parties:  
1) Considérations générales,  
2) Bureaucratie et sous-développement au 
Bénin, 
3) Refonder l’Administration publique et en 
faire une administration au service du déve-
loppement. 
Il a posé un diagnostic sans appel de l’ad-
ministration publique béninoise dont il est, 
sans nul doute, un fin connaisseur. Ainsi, en 
s’appuyant sur divers résultats d’études, le 
Premier ministre a montré que les caracté-
ristiques les plus observables en matière de 

RENTREE 2011-2012

Le CLEC-FASEG fait la fierté de l’UAC

gestion des affaires publi-
ques sont : la faible visi-
bilité des orientations et 
des stratégies ; l’absence 
d’obligation de résultats ; 
l’absence de reddition de 
comptes et, donc, l’impos-
sibilité d’évaluer l’action 
publique ; la fragmenta-
tion des projets et l’émiet-
tement des moyens, voire 
leur dispersion entre diffé-
rentes organisations admi-
nistratives, sans oublier la 
corruption. 
En guise d’éléments de solution, il suggère 
que pour opérer le changement souhaité, 
l’agent de l’Administration publique puisse 
faire preuve : d’un sens de la discipline, 
pour planifier ; de compétence, pour agir; 
de volonté, pour réaliser ; d’engagement, 
pour être responsable; de leadership, pour 
motiver; d’audace, pour innover; de coura-
ge, pour être républicain et non partisan. La 

Le Club des Economistes (CLEC) de la Faculté des Sciences Economiques et de Gestion (FASEG) a effectué sa rentrée 
officielle le jeudi 22 mars 2012. Avec la complicité du Doyen, le professeur Magloire LANHA, il a invité pour la circons-
tance le Premier ministre Pascal Iréné KOUPAKI à présenter une communication sur  le thème bureaucratie et dévelop-
pement. 

Respect du calendrier universitaire 2011-2012

Les fruits semblent tenir la promesse des fleurs 
Déjà plus de 3 mois que le Ministre de l’enseignement supérieur et de la re-
cherche scientifique a déclaré ouverte l’année universitaire 2011-2012. A la 
prise de service de l’équipe rectorale,  il a émis le  vœu que l’année  s’achève, 
conformément au calendrier, fin juillet 2012. L’appel n’est pas tombé dans des 
oreilles de sourd et ce calendrier est respecté, dans la mesure du possible,  par 
les différents responsables d’établissement.

Campus à la loupe

Serge A. ATTENOUKON?

Judicaël C. TOGBE et Gisèle Sèna AZONHON ?

quantité et la qualité des questions posées 
par les apprenants n’ont eu d’égal que leur 
intérêt et leur enthousiasme pour l’homme et 
pour la qualité de sa communication, toutes 
choses qui ont poussé le Recteur de l’UAC à 
affirmer dans son allocution conclusive qu’ 
« on ne peut pas rêver mieux lorsqu’on est 
dans une académie ». 
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FASEG/ La Revue d’Economie Théorique et Appliquée, 
Vol.1 N°2, Déc.2011 vient de paraître (www.retanet.org)

PhD thesis
Submitted by

Kowiyou Yessoufou; African Centre for DNA Barcoding, Dpt. Botany 
and Plant Biotechnology, University of Johannesburg, South Africa
Email: kowiyouyessoufou1@gmail.com 

Abstract

What underlies species distribution and species coexistence has long 
been of key interest in community ecology. Several methods and theo-
ries have been used to address this question. However, it still remains a 
controversial debate. The recent development of plant DNA barcodes 
with possibility of merging phylogeny with ecology brings high expec-
tation in uncovering the processes underlying community assembla-
ges. Previous studies that used molecular approaches in community 
ecology focused mainly on rainforests. Using a phylogenetic approach, 
the current study contributes to a novel understanding about savanna 
ecology, especially regarding how megaherbivores impact plant com-
munity composition. 
The Kruger National Park (KNP) is one of the world’s largest reserves, 
but less studied from a phylogenetic perspective. A DNA database of 
445 DNA sequences (plant DNA barcodes, rbcLa + matK) was gene-
rated for the woody plants of the KNP. This database proves reliable 
in reconstructing the phylogeny of Angiosperms of the park. Based on 

this phylogeny, the present study characterised plant community compo-
sition, and investigated how megaherbivores influence this composition. 
Results indicate that plant communities in the KNP are not neutral, i.e. they 
are more clustered than expected under various null models. This suggests 
that ecological forces, most likely habitat filtering may be playing a key role 
in dictating community structure in the KNP. The KNP is well-known for its 
richness in megaherbivores. The contribution of these animals to the cur-
rent shape of plant community structures was therefore further investigated. 
Where megaherbivores have been excluded, plant diversity decreases, but 
shifts in plant community structure are contingent upon the initial commu-
nity composition, suggesting that herbivory might be important filter that 
drives the clustering pattern observed. These results also have important 
implications for management of African woodlands, particularly given the 
continental decline in megaherbivores. As large herbivores are lost from 
these ecosystems, one can predict a subsequent reduction in plant diversity, 
whilst the impact on plant community structure will depend upon the initial 
composition. Critically, I also show that the loss of phylogenetic diversity (a 
surrogate for functional diversity) will depend on the relative shifts in phy-
logenetic community structure, information that has never been considered 
before in management strategy.

Key words: Community phylogenetics, functional diversity, species coexis-
tence, under/overdispersion, evolutionary models, megaherbivores, 
conservation, extinction, Kruger National Park, South Africa. 

Title: PHYLOGENETIC ANALYSIS OF PLANT COMMUNITY 
ASSEMBLAGES IN THE KRUGER NATIONAL PARK, SOUTH AFRICA
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Le Conseil Scientifique de l’Université d’Abomey-
Calavi (UAC) a expérimenté de 2007 à 2010 un 
programme de soutien aux activités de recherche 
développées par des équipes pluridisciplinaires et 
interfacultaires. Les sentiments de satisfaction des 
Chercheurs dans les projets retenus, le souhait de 
pérennisation formulé par ceux-ci et l’engoue-
ment créé par ce programme au sein des Cher-
cheurs non sélectionnés à la première expérience 
ont amené le Conseil Scientifique à envisager la 
mise en œuvre de la seconde phase de ce pro-
gramme pour la période de 2012 à 2014.  

Objectifs
Les objectifs du Programme de Recherche Inter-
disciplinaire et Interfacultaire visent à :
t accompagner la constitution de réseau d’En-
seignants-Chercheurs de l’UAC pour développer 
des thèmes de recherche scientifiques et technolo-
giques à travers la structuration des collaborations 
scientifiques et technologiques entre les laboratoi-
res de recherche des établissements de l’UAC ;
t asseoir un programme de recherche-formation 
grâce au soutien des doctorants et des mémorants 
en fin d’études ;
t élargir les bénéficiaires du nouveau program-
me aux étudiants, doctorants et Enseignants de 
divers grades ;
t accroître substantiellement le nombre d’Ensei-
gnants-Chercheurs inscrits chaque année sur les 
différentes listes d’aptitude du CAMES ;
t améliorer la contribution de l’Université à la 
résolution des problèmes de développement so-
cio-économique et culturel de la République du 
Bénin.
 
Conditions d’éligibilité et types 

d’action
t Les projets seront mis en œuvre par des équipes 
de recherche pluridisciplinaires et inter-établisse-
ments intégrant des doctorants et des étudiants en 
année de mémoire de fin de formation.
t  Les projets doivent être menés par un ensem-
ble de laboratoires associés constitué en TEAM 
(Together Each Archives More) de Recherche.
t Chaque équipe doit comporter trois ou quatre 
doctorants supervisés par des Assistants, Maîtres-
Assistants, Maîtres de Conférences et Professeurs 
Titulaires ; le nombre de mémorants pouvant va-
rier entre cinq et dix.
Le soutien apporté  dans le cadre de ce program-
me couvre les :
t Frais de coordination/supervision
t Bourses des doctorants et d’équipement en 
matériel informatique
t Bourses de recherche pour mémorants
t Salaire d’un post doc
t Subventions d’appui aux laboratoires d’enca-
drement des doctorants
t Financement spécial au laboratoire de réfé-
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mey-Calavi, par l’arrêté N°383-2012/UAC/SG/VR-AARU/SP-CS/SPRSP/SA porte à l’attention des 
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rence
t Frais d’encadrement sur le terrain
t Frais des sessions des Comités de Point de Thè-
ses
t Frais de publications, d’édition d’ouvrage et/
ou de brevetage

Durée des actions
La durée des actions soutenues par ce program-
me s’étend sur une période de trois années en 
vue de permettre aux doctorants d’achever leurs 
travaux de thèse.

Thématiques
Tout domaine d’enseignement et de recherche est 
éligible à ce programme.

Financements
En raison des coûts fixes par rubrique, le mon-
tant du budget sera proposé en conséquence par 
le Conseil Scientifique de l’UAC. Un contrat de 
partenariat sera conclu entre les équipes sélec-
tionnées et le Conseil Scientifique.
 

Processus de soumission et 
d’évaluation des offres

Les projets de recherche seront dans une premiè-
re étape, soumis sous forme de concept note.

Première étape : présentation du Concept note
Le concept note est destiné à simplifier les procé-
dures de soumission et de sélection des dossiers 
de candidature. C’est une fiche d’intention de 
proposition de projet, rédigée en deux ou trois 
pages au maximum qui informe de manière per-
tinente et concise sur le projet (cf. dossier appel à 
propositions ci-joint). La première étape de sélec-
tion est basée sur l’évaluation des concepts no-
tes pour éviter de perdre du temps aux collègues 
dans la rédaction des projets. 

Deuxième étape : appel à un projet détaillé
La deuxième étape de la soumission des offres est 
un appel à projet détaillé adressé aux concepts 

notes retenus à la suite de la sélection de la pre-
mière étape. Les équipes finales retenues rece-
vront le financement sur trois années d’affilée.
Sélection  des dossiers de candidature 
Chaque dossier est soumis à une expertise scien-
tifique menée par une commission ad’hoc de 
l’UAC.
Outre l’excellence scientifique, les principaux cri-
tères d’appréciation sont les suivants :
t la nature structurante du projet ;
t la participation de doctorants, de mémorants 
et d’Enseignants-Chercheurs de divers grades à 
l’équipe de recherche ;
t la participation de Professeur (s) Titulaire (s) en 
tant que coordonnateur (s) ;
t les activités de valorisation envisagées ;
t les retombées attendues en terme d’impact sur 
le processus de développement socio-économi-
que et culturel du Bénin.
Lorsque le projet est retenu, une lettre de notifi-
cation indiquant le montant accordé et précisant 
les modalités des engagements financiers est en-
voyée au coordonnateur délégué du  TEAM de 
Recherche par le Recteur. Elle est accompagnée 
d’un contrat de partenariat qui lie le Recteur de 
l’UAC et le TEAM de Recherche.

Date limite et calendrier
t Date limite de dépôt des propositions de 
concept note au secrétariat du Conseil Scientifi-
que  de l’UAC : Lundi 23 avril 2012 à 12 h 00.
t Délibération et appel aux projets détaillés: Ven-
dredi  04 mai 2012
t Date limite du dépôt des projets détaillés : Lun-
di 04 juin  2012.
t Délibération des projets retenus pour finance-
ment : Vendredi 15  juin 2012
t Démarrage des projets : Lundi 02 juillet 2012.

Le Recteur, Président du Conseil 
Scientifique de l’Université d’Abomey-Calavi

Professeur  Brice A. SINSIN                                                       

COMMUNIQUE
Le Vice-Recteur chargé des affaires académiques et de la Recherche 
Universitaire porte à l’attention des étudiants que la clôture des 
inscriptions est effective depuis le 30 mars 2012. Toutefois, compte-
tenu du retard accusé par certaines entités pour la proclamation des 
résultats définitifs, les services de la scolarité centrale et statistiques 
resteront ouverts quelques jours encore pour les étudiants desdites 
entités. En tout état de cause, les inscriptions seront rigoureusement et  
définitivement clôturée le 20 avril pour la rentrée 2011-2012. 

Le V-R/AARU 


